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Ultimatum présents a La Tribune 
en vue de la publication du cas 
de patronage GodboutyàSsst 
Angus

 
Sherbrooke,le 21 mars 1972Sherbrooke,le 21 mars 1972Sherbrooke,le 21 mars 1972Sherbrooke,le 21 mars 1972    

 

 



 

 

N;». Guy RoyN;». Guy RoyN;». Guy RoyN;». Guy Roy    

Pour  le c le c le c le compteompteompteompte toute  la famille de La ""ribune  la famille de La ""ribune  la famille de La ""ribune  la famille de La ""ribune 

!''onsi»ur,!''onsi»ur,!''onsi»ur,!''onsi»ur,    

Comme je l'ai dit cet aprèsComme je l'ai dit cet aprèsComme je l'ai dit cet aprèsComme je l'ai dit cet après----midi, midi, midi, midi, 

j'exif*e que le rapport d« M. Alphonse j'exif*e que le rapport d« M. Alphonse j'exif*e que le rapport d« M. Alphonse j'exif*e que le rapport d« M. Alphonse 

Oodbout,rapport remis à un groupe d» Oodbout,rapport remis à un groupe d» Oodbout,rapport remis à un groupe d» Oodbout,rapport remis à un groupe d» 

citoyenscitoyenscitoyenscitoyens «t  dont j'aiix fait des textes à partir du  dont j'aiix fait des textes à partir du  dont j'aiix fait des textes à partir du  dont j'aiix fait des textes à partir du 

dit rapport soit intégralement publié»dit rapport soit intégralement publié»dit rapport soit intégralement publié»dit rapport soit intégralement publié»    
Je coJe coJe coJe considàre que la direction de la Tribunensidàre que la direction de la Tribunensidàre que la direction de la Tribunensidàre que la direction de la Tribune    

 

en rafusant de le publier essaie d»en rafusant de le publier essaie d»en rafusant de le publier essaie d»en rafusant de le publier essaie d»    M. AlphonseM. AlphonseM. AlphonseM. Alphonse    

Godbout ainsi que M. Orner Dionne,si ceGodbout ainsi que M. Orner Dionne,si ceGodbout ainsi que M. Orner Dionne,si ceGodbout ainsi que M. Orner Dionne,si ce ritrnier rnier rnier rnier 

est vraiest vraiest vraiest vraiment l'auteur des.ment l'auteur des.ment l'auteur des.ment l'auteur des.lettres que le rapport lettres que le rapport lettres que le rapport lettres que le rapport 

Godbout lui prfite.Godbout lui prfite.Godbout lui prfite.Godbout lui prfite.    
Par conséquent,et comme je l'ai dit lors dePar conséquent,et comme je l'ai dit lors dePar conséquent,et comme je l'ai dit lors dePar conséquent,et comme je l'ai dit lors de    

notre rencontre avec H. Ross,si la dit dossier tel notre rencontre avec H. Ross,si la dit dossier tel notre rencontre avec H. Ross,si la dit dossier tel notre rencontre avec H. Ross,si la dit dossier tel 

que je l'ai écrit et que tu trouvais correct,s'est pas que je l'ai écrit et que tu trouvais correct,s'est pas que je l'ai écrit et que tu trouvais correct,s'est pas que je l'ai écrit et que tu trouvais correct,s'est pas 

publié vendredi,le 2b janvier publié vendredi,le 2b janvier publié vendredi,le 2b janvier publié vendredi,le 2b janvier 

intégralement,donne«intégralement,donne«intégralement,donne«intégralement,donne«----»oi na paye »oi na paye »oi na paye »oi na paye car je ne car je ne car je ne car je ne 

travaille travaille travaille travaille ----lus pour la Tribune.On manipulera pas lus pour la Tribune.On manipulera pas lus pour la Tribune.On manipulera pas lus pour la Tribune.On manipulera pas 

l'information en recommençant l'enquôte dans le l'information en recommençant l'enquôte dans le l'information en recommençant l'enquôte dans le l'information en recommençant l'enquôte dans le 

nid libéral qui trouvera noya* le tout replacer nid libéral qui trouvera noya* le tout replacer nid libéral qui trouvera noya* le tout replacer nid libéral qui trouvera noya* le tout replacer 

selon sou bon vouloir,Je consiii re que l'affaire selon sou bon vouloir,Je consiii re que l'affaire selon sou bon vouloir,Je consiii re que l'affaire selon sou bon vouloir,Je consiii re que l'affaire 

est asses claint «st je suis certain que les est asses claint «st je suis certain que les est asses claint «st je suis certain que les est asses claint «st je suis certain que les 

personpersonpersonpersonnes au courant seront prêtes à t»moisn»«r nes au courant seront prêtes à t»moisn»«r nes au courant seront prêtes à t»moisn»«r nes au courant seront prêtes à t»moisn»«r 

de l'authenticit» du document.de l'authenticit» du document.de l'authenticit» du document.de l'authenticit» du document.    
A la prochaineA la prochaineA la prochaineA la prochaine    

 

Jean SimoneauJean SimoneauJean SimoneauJean Simoneau    

 





 

 

LA PREMIÈRE PAGE DU DOSSIER GODBOUT DONT LA TRUIE B RUNE A REFUSE LA 
PUBLICATION SE LISAIT DE LA FAÇON SUIVANTE: (TEXTE. ORIGINAL) 

20 R&tb 72 

Sast isgaseSast isgaseSast isgaseSast isgase---- "Tu es® r®conau,AlphoBss»cc»we ua tris  "Tu es® r®conau,AlphoBss»cc»we ua tris  "Tu es® r®conau,AlphoBss»cc»we ua tris  "Tu es® r®conau,AlphoBss»cc»we ua tris 
graadgraadgraadgraad    

du aonvBaa gtt/ 

partisan st très graed travailleur dans partisan st très graed travailleur dans partisan st très graed travailleur dans partisan st très graed travailleur dans 

l'organisatioa' lil'organisatioa' lil'organisatioa' lil'organisatioa' li---- béraligdu conté at da plus,tu as  béraligdu conté at da plus,tu as  béraligdu conté at da plus,tu as  béraligdu conté at da plus,tu as 

été non aeeété non aeeété non aeeété non aeeat officiai â l«él®ctioa da at officiai â l«él®ctioa da at officiai â l«él®ctioa da at officiai â l«él®ctioa da 

1970,contraire«ant â K. Doyen."1970,contraire«ant â K. Doyen."1970,contraire«ant â K. Doyen."1970,contraire«ant â K. Doyen."    

Ta lie est un des paragraphe chocs queTa lie est un des paragraphe chocs queTa lie est un des paragraphe chocs queTa lie est un des paragraphe chocs que----

l'oa peut lire daas ua rapport renia par la maire d'East l'oa peut lire daas ua rapport renia par la maire d'East l'oa peut lire daas ua rapport renia par la maire d'East l'oa peut lire daas ua rapport renia par la maire d'East 

Aagus,M.Aagus,M.Aagus,M.Aagus,M. Al- phoasa Godbout,6oœme étant celui du phoasa Godbout,6oœme étant celui du phoasa Godbout,6oœme étant celui du phoasa Godbout,6oœme étant celui du 

projet de la Régie des Alcools.0® docussat pose de projet de la Régie des Alcools.0® docussat pose de projet de la Régie des Alcools.0® docussat pose de projet de la Régie des Alcools.0® docussat pose de 

aoabreuses queetioa» et a étéaoabreuses queetioa» et a étéaoabreuses queetioa» et a étéaoabreuses queetioa» et a été    
' • -' s [if 

se parti déaanti par la sinistre des fiaaaces,H. Raywoad  parti déaanti par la sinistre des fiaaaces,H. Raywoad  parti déaanti par la sinistre des fiaaaces,H. Raywoad  parti déaanti par la sinistre des fiaaaces,H. Raywoad 

Gara»au, S*loa las reaselgnensats obtenus,le projet de la Gara»au, S*loa las reaselgnensats obtenus,le projet de la Gara»au, S*loa las reaselgnensats obtenus,le projet de la Gara»au, S*loa las reaselgnensats obtenus,le projet de la 

Régi© des Alcools d'East Angus serait actuelleaeat dans usa Régi© des Alcools d'East Angus serait actuelleaeat dans usa Régi© des Alcools d'East Angus serait actuelleaeat dans usa Régi© des Alcools d'East Angus serait actuelleaeat dans usa 

lapaass.D'uso part,M. Godbout aurait alapaass.D'uso part,M. Godbout aurait alapaass.D'uso part,M. Godbout aurait alapaass.D'uso part,M. Godbout aurait aaaoacé laaaoacé laaaoacé laaaoacé la voeuo de là  de là  de là  de là 

Régie des AlcoolsRégie des AlcoolsRégie des AlcoolsRégie des Alcoolseeee*a l'occasion des élections Municipales, *a l'occasion des élections Municipales, *a l'occasion des élections Municipales, *a l'occasion des élections Municipales, 

alors qa'il était pratiquement certains de la réalisation d© c» alors qa'il était pratiquement certains de la réalisation d© c» alors qa'il était pratiquement certains de la réalisation d© c» alors qa'il était pratiquement certains de la réalisation d© c» 

projet,grâce aux reaseigaeneats obtenus âprojet,grâce aux reaseigaeneats obtenus âprojet,grâce aux reaseigaeneats obtenus âprojet,grâce aux reaseigaeneats obtenus â In  fois coassa  fois coassa  fois coassa  fois coassa 

échsvl® et cotas® ta»abre des Entreprises Godbout ïac.échsvl® et cotas® ta»abre des Entreprises Godbout ïac.échsvl® et cotas® ta»abre des Entreprises Godbout ïac.échsvl® et cotas® ta»abre des Entreprises Godbout ïac.    

.Tout in.Tout in.Tout in.Tout indique qus le projsi sst aaintenaat «a suspend étant dique qus le projsi sst aaintenaat «a suspend étant dique qus le projsi sst aaintenaat «a suspend étant dique qus le projsi sst aaintenaat «a suspend étant 

doreaé qu'Sast Asagus devait Strs doté ou d® l'aréaa ou de doreaé qu'Sast Asagus devait Strs doté ou d® l'aréaa ou de doreaé qu'Sast Asagus devait Strs doté ou d® l'aréaa ou de doreaé qu'Sast Asagus devait Strs doté ou d® l'aréaa ou de 

la Régie des Alcools. Oatt® dernière devait s'installer dans la Régie des Alcools. Oatt® dernière devait s'installer dans la Régie des Alcools. Oatt® dernière devait s'installer dans la Régie des Alcools. Oatt® dernière devait s'installer dans 

un local des Entreprisse Godbout lac.»Pmr ailleurs,avec la un local des Entreprisse Godbout lac.»Pmr ailleurs,avec la un local des Entreprisse Godbout lac.»Pmr ailleurs,avec la un local des Entreprisse Godbout lac.»Pmr ailleurs,avec la 

construction deconstruction deconstruction deconstruction de la polyvalente, la Coaarissioa scolaire  la polyvalente, la Coaarissioa scolaire  la polyvalente, la Coaarissioa scolaire  la polyvalente, la Coaarissioa scolaire 

régionale de l'Estrie désire aaiateaaat qua l'aréaa soit située régionale de l'Estrie désire aaiateaaat qua l'aréaa soit située régionale de l'Estrie désire aaiateaaat qua l'aréaa soit située régionale de l'Estrie désire aaiateaaat qua l'aréaa soit située 



 

 

East AHgua.ïïs chique de $100,000 s®rait prit au bureau du East AHgua.ïïs chique de $100,000 s®rait prit au bureau du East AHgua.ïïs chique de $100,000 s®rait prit au bureau du East AHgua.ïïs chique de $100,000 s®rait prit au bureau du 

sinistré des Finances,â cette fin» Le rapport présenté par H. sinistré des Finances,â cette fin» Le rapport présenté par H. sinistré des Finances,â cette fin» Le rapport présenté par H. sinistré des Finances,â cette fin» Le rapport présenté par H. 

Godbout peut laisser perplexe Godbout peut laisser perplexe Godbout peut laisser perplexe Godbout peut laisser perplexe pour les raisons suivantes :par pour les raisons suivantes :par pour les raisons suivantes :par pour les raisons suivantes :par 

la date,1e contenu des textes et l'aabiguité quant â la la date,1e contenu des textes et l'aabiguité quant â la la date,1e contenu des textes et l'aabiguité quant â la la date,1e contenu des textes et l'aabiguité quant â la 

sigaature des textes en questionsigaature des textes en questionsigaature des textes en questionsigaature des textes en question



 

 

R du Q 1, avril .72, distribué V 5000 

- Lettres a Bourassa Choquette . J-
Iïi Fort-ier (éveque de 

Sherbrooke) 
-Dossier répression au Brésil (Eoycct 
de 1 -La Tribune libre - -Ls police 

 

-Le petit .-livre. rouge de légitiao 
défense -Ls violence du 'système- '•

 
P,  du  Q 2,  octobre  72,  saisi et brûlé  s 5000  

'-éditorial.sur la sexualité -Coopératisme 
étudiant -Transport en commun a Sherbrooke 
-Le candidat Rhinocéros local -Dossier 
.facisme -La lutte st-xuelle. des jeunes -
La Tribune libre ; - . -L'es écoles libres 
(Sumnierbill)
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1Â1SSE DE L'R 
DU 

Le journal des étudiants du Cégep de 
Sherbrooke, L'R du Q, a été saisi avant 
même la parution du 
premier numéro.
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^ JOURNAL ÉTUDIANT CECtiP PS SHSRi^OOKg^  

L'r du Q, le journal des étudiants du cegep âe Sherbrooke brûlé par 
l'administration. VA / « ' r\ 
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UTWBUKE 6 sctatre 
1972. f. 3 

lin rhinocéros 

Sherbrooke — Un cinquième 
candidat a officiellement fait 
son apparition sur la scène 
politique du comté de Sher-
brooke alors que le parti 
Rhinocéros a décidé 
d'entrer dans la bataille. 
Le porte étendard de- ce 
parti à Sherbrooke sera M. 
Jean Simoneau, qui a 
présenté officiellement sa 
candidature et qui ouvrira 
sa campagne ce soir. 

La. campagne du parti 
Rhinocéros, dans le comté 
de Sherbrooke aussi bien 

que,dans les autres 
circonscriptions où ii,r 

représenté, se fera 
évidemment 'içne de 
l'humour, comme en 

- I

 

Face aux candidats Rhinocéros, 
certains n'entendent pas à rire

 
(M.S.) - La 

censure et la 
manipulation de 
l'information dans 
les journaux 
durant la 
campagne élec-
torale? ' 
Tous les 

candidats en. ont 
sûrement des cas: 
tel libéral qui n'a 
pu passer ses 
communiqués 
dans un journal 
bleu, ou vice 
versa. Les 
créditistes 
boycottés ou 
ridiculisés dans un 
comté où le jour- . 
nal est contrôlé 
"par les libéraux 
etc. -Mais ceux qui 
ont été. le plus 
victimes de la 
presse censément 

objective ont 
certes été les 
candidats NPD et 
rhinocéros, n 

 
 

Sous prétexte 
qu'ils ap-
partenaient à des 
groupes 
marginaux ou non 
sérieux, nombre 
de ces candidats 
ont vu leur 
campagne cen-
surée par les 
grands médias 
d'information. 
Nous ne voulons 
prendre' comme - 
exemple - que le 
candidat du parti 
Rhinocéros du 
comté de 
Sherbrooke, M. 
Jean Simoneau, 
qui nous rapporte 
les exemples sui-
vants. 
Le tout a 

commencé avec la 
saisie 
d'Un 

numéro du journal 
des étudiants du 
cegep, l'r du Q, 
consacré en 
grande partie au 
parti Rhinocéros. 
Non seulement le 
numéro a-t-ii été 
intercepté par 
l'administration du 
cegep mais il a été 
brûlé par la même 
administration en 
dépit' de toute 
éthique puisque le 
journal appartient 
aux étudiants. qui 
le financent eux-
mêmes. Le 
prétexte; un article 
de M. Simoneau 
qui a été fusionné 
avec l'article d'un 
autre jour- . naliste 
qui n'a pas accep-
té ce procédé. 
Bien qu'une 
entente ait été 
conclue avec le 
journaliste en 
question à l'effet' 
que son nom 
serait biffé dans 
tous les 
exemplaires du 
journal, et que les 
étudiants 
a i e n t  
démocratiquement 
accepté cette 
solution en 
assemblée 
générale. 
l'administration du 
. journal a brûlé 
tous les 
exemplaires du 
journal a- vant 
livraison. 

CensureCensureCensureCensure    
Le même 

numéro de l'r du 

Q. outre l'article 
litigieux, contenait 
une section 
consacrée au can-
didat rhinocéros et 
deux pages sur la 
censure de 
l'information dans 
le quotidien de la 
ville de Sher-
brooke, La 
Tribune, de Power 
Corporation. On y 
publiait entre 
autres deux textes 
d'un journaliste qui 
auraient été refusé 
à La Tribune. Et de 
un. 

 M. Jean ■
Simoneau rap-
porte aussi les 
faits suivants. 
- La Tribune n'a 

par; : lé qu'à la fin 
de la casK?! 
pagne de l'affaire 
da... journal 
étudiant. 

- CHLT tv et 
radio refusé de 
présenter uaer- 
entrevue avec le 
docteur;- Jacques 
Ferron puisqw 
celui-ci dénonçait 
"La/ Tribune et la 
directiot du cegep. 
Au cours delarjj 
soirée des 
élections, une.- 
entrevue a été 
faite avec ; le 
candidat 
rhinocéros. Ce 
dernier, voulant 
montrer le numéro 
saisi de ! ï'r du Q 
devant les < 
raéras, se fit 
arracher le. 

SOLEMN PAUSE ^ Ubèi-âb 1 rmrë Petl «< e r ànC 
Hfcino' Jeifc Simoneau rci'i ' tfteif j50Siîn>r.<inwhat vd 
to h« an anti- 

feilcralist moekerv at tit< at tit< at tit< at tit<----    
jympotium. f  

D L̂; ̂ Q - Ofii)
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journal des mains 
et i ordonna de 
reprendre 
l'entrevue. Mais à 
cause du contenu 
de cette en* 
trevue sans doute, 
elle ne fut 
jaxnais~difïusce. 

- A CJRS, 
toujours selon M. 
Simoneau, les 
annonceurs 
avaient reçu 
l'ordre du 
directeur do poste 
de ne pas parler 
du parti 
Rhinocéros, sous 
peine de renvoi 
sous un motif de 
désobéissance. 

AaJ ÂJtW



 

 

Un des articles àUn des articles àUn des articles àUn des articles à la base de I interdiction de L'R du Q a été celui base de I interdiction de L'R du Q a été celui base de I interdiction de L'R du Q a été celui base de I interdiction de L'R du Q a été celui----ci, portant sur la censure de La Tribune. ci, portant sur la censure de La Tribune. ci, portant sur la censure de La Tribune. ci, portant sur la censure de La Tribune. 

Selon les autorités du CEGEP, La Tribune aurait intenté des sciions si ce texte Selon les autorités du CEGEP, La Tribune aurait intenté des sciions si ce texte Selon les autorités du CEGEP, La Tribune aurait intenté des sciions si ce texte Selon les autorités du CEGEP, La Tribune aurait intenté des sciions si ce texte aurait été mis en aurait été mis en aurait été mis en aurait été mis en 

circulation.circulation.circulation.circulation.    

Il parait qu'il n'y a pas de censure magistrale de 
l'information à l.a Tribune, de Sherbrooke. 

Dans le présent numéro. L'R du Q se permet d'en publier 
quelques exemples ainsi' que deux mémos qui ont été remis à 
cet effet. 

La série d'articles sur Summerhill a été refusée à la page 
éditoriale. Cette série d'articles avait été écrite pour informer 
la population de l'existence d'une telle école en Angleterre et 
dans le but d'appuyer la mise en oeuvre des réformes 
pédagogiques utilisées, notamment à Val-Estrie. Cette page 
qui doit être ouverte aux lecteurs ne l'est pasi pour ses 
journalistes ou ses ex-journalistes. Cette mesure 
discriminatoire serait trop: facile à re'futer, disant que 
Summerhill est en Angleterre. Est-ce que l'Homo-Yieièr dont 
on a refusé une critique présentée par une eégépienne de 
Sherbrooke a aussi été écrit en Angleterre ? M. Berthiaume a 
pourtant reçu celle-ci. N'est-ce pas ? Les autorites lui ont 
défendu de la mettre sous presse. Pourquoi ? 

Comme nous le constaterons, le système maintient qu'au 
Québec les gens peuvent, tout dire, tout écrire, que la presse 
est libre et que, par conséquent, personne n'a à se plaindre. 
Ceci n'est pas aussi véridique que.cela semble. 

lin mémo présenté le 10 mars 1972, au syndicat de 
l'imprimerie se lit comme suit : "Je proteste contre la censure 
exercée dans des articles publiés concernant la Canadian 
John's Manville ainsi que contre le peu d'importance accordée 
à ces textes alors qu'ils étaient certainement plus importants 
que des brefs. Je ne comprends pas cette censure 
additionnelle puisque le texte principal avait été refait à la 
demande de la direction et I accepté." 

I Dans ce cas bien précis, il y avait eu peu de censure, soit le 
paragraphe suivant : | "Selon les renseignements obtenus, lors 
d'une enquête de La Tribune, le principal c handicap à ce que 
la Canadian John's Manville respecte le règlement municipal 

d'urba- 

Tableau quant à la répartition de 
l'espace et l'importance des arti-
cles en rapport avec la position 
syndicale de la "Eruie Erune,lors 
de la grève de la Domtar,entre le 
14 octobre au 14 novembre 1968 
(Réf.: Dossier Information) 

1-répartition de l'espace de-  20 
articles: 

 

2-répartition selon l'importance 
accordée: 

défavorables
 63 
62 
(page l,en 
haut) 

26 
lisme. en fonction depuis le 17 novembre 1971, est l'église 
Dominique Savio ainsi que | les banques et édifices financiers 
de ce secteur. La compagnie ne voudrait pas payer î plein prix 
pour déménager l'église en question du fait que celle-ci a déjà 
payé, il y a quelques années seulement, pour relocaliser les 
églises Dominique Savio et St-Aimé. Cependant. lors de la 
première relocalisation, la fabrique, avec la bénédiction de 
l'archevêché et la Canadian John's Manville, avait décidé de 
reconstruire les immeubles aux endroits où nous les 
retrouvons présentement. "L'église Dominique Savio, c'est le 
bobo à leur vaire avaler", a-t-on affirmé. 

Dans une première censure, les autorités avaient biffé : "La 
vie de la population sera-t-elle plus importante que l'église 
Dominique Savio ?" À part cela, seul un article complet de 
quelque cinq pouces, déclaration du PQ, n'a pas paru. 

Il serait bon de savoir quels liens unissent le clergé et La 
Tribune. Comment se fait-il que le clergé ait une telle 
importance ? D'où vient-il que le changement des pages 
religieuses nécessite un tas de précuations impressionnables 
? Faudrait le demander à l'ancien rédacteur aux idées 
créditistes . . . Pourquoi la page éditoriale qui doit être ouverte 
à tous afin de montrer le respect de la liberté de presse du 
journal publie-t-elle tant de lettres religieuses ? Parce qu'elle 
ne reçoit que cela, surtout ça. ou parce qu'elle les préfère. 

Ijt deuxième mémo du 21 mars 1972 se lit comme suit : 
"En réponse à ton mémo, H n'est pas question dn texte déjà 
refusé, mais des deux articles qui avaient été acceptés. Mer. 
avant que je somme La Tribune de publier les textes sur Godbout 
et qui deviennent, cela (ne semble par mesure de représailles, 
interdits après la sommation." 

"On sait très bien que les entrevues avec les éducateurs 
ont été faites par table ronde et qu'il me devient impossible de 
pouvoir maintenant dire qui a tel bout de phrase 
et qui a dit tel autre bout de phrase. C'est un très bon moyen 
de censurer l'information tout comme l'oubli de couvrir la visite 
de Charles Gagnon. ce matin, à Bishop. Il  est curieux que l'on 
n'oublie pas de couvrir les conférences de presse du parti 
libéral ; mais quand vient le temps de Gagnon ou du Parti 
Québécois (selon ce que l'on m'a dit hier soir), c'est drôle 
comme on oublie vite. Quant aux photocopies des textes 
demandés, je souligne que tous les textes en question dans 
mes articles ont été photocopiés et sont entre les mains de la 
direction comme preuve que je n'ai pas charrié. À transmettre 
à la grande famille". 

À cette occasion, le soir, la visite de 
Gagnon était couverte au CEGEP. Quant aux 
textes de l'affaire Godbout ils n'ont jamais été 
publiés nulle part. 

Par contre, la liste des articles retardés 
.serait encore plus longue. Le retard des 
textes permet aux gens qui doivent être 

informés de l'être après, ainsi, on est assure de boycotter a la 
source les informations pertinentes dans le grand public. Quand 
les gens l'apprennent, il est déjà trop tard, le problème a perdu de 
l'ampleur. Exemple : la semaine de la francophonie. 

Dans une note remise le 9 septembre 1971, on peut lire : "Je 
ne comprends pas comment depuis le 20 août, malgré les 
maintes demandes que j'ai faites de façon à ce que ce ne soit pas 
un oubli que l'on ait pas trouvé un pouce sur les articles pour la 
francophonie. J'ai passé celui parlant de littérature à René. Peut-
être qu'il pourra un jour le passer. Quant à l'autre, je ne vois 
vraiment pas ce qui le bloque. Après tout, il n'y a aucune 
accusation, rien de libelleux'. Le problème de l'espace, je peux 
bien croire qu'il a pu dtyà exister mais depuis trois semaines 
franchement, c'est fort." 

11 
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A■ C'HLT-tv,74'.3% des émissions sont à 
. . . .  -  y 

caractère divertissante et 14 % viennent de 

1'extérieur,d'où pas d'émission 

d'information sur les problèmes de la 

région. 
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AAAA GJRS,poste conservateur et 

ré- trograde (Dossier Information),qui 

sécurise la population en évitant de 

poser les vrais problèmes. 

Un poste de radio 
anglophone Un. journal 
anglophone  

AINSI,L'ON FABRIQUE DES CITOYENS FACILES 
1;MANIER ET A CONTENTER....
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Àsûkujui}.. . 

Sherbrooke, le 12 

février 1973 Monsieur, 

J'ai fait parvenir la-présente lettre à l'Opinion du lecteur delà Tribune, 
le 30 janvier dernier. Par ailleurs, le 9 février elle n'était pas encore 
publiée. Quoique cette fois, elle fut signée par trois personnes (Jean 
Simoneau, Francine Quinty et Pierre Brisson), la lettre n'a pas encore 
paru. 

Nous considérons à partir de celte expérience que La Tribune 
manipule son information jusque dans le choix et la publication de ses 
lettres des lecteurs. Cette page devait servir, pourtant à prouver la 
bonne foi de La Tribune, face à la population aux mouvements. 

Nous espérons que vous aurez la gentillesse de publier notre lettre 
ainsi que les explications ci- dessus pour démontrer à la population 
comment elle se fait berner dans la soi-disant libre - Tribune. 

LES CHAMBRES MIXTES AU CEGEP 
Un peu avant la dernière période des fêtes, le problème des 

chambres mixtes (car il y a problème pour certains) était débattu aux 
réunions du CA (Conseil d'Administration du CEGEP de Sherbrooke) ; 
après qu'il eût coulé bien des sueurs froides, le président réussit à 
reporter sine die l'épineuse question ad vitam cternam dans le temps 
futur: pfiou ! sauvé pour cette année au 
moins. 

On manipule déjà admirablement bien !e mode de vivre de l'individu 
dans les CEGEP: on réussit parfaitement le moulage d'humains 
assimilés qui doivent se plier aux règles plus ou moins raffinées de 
l'Ordre établi dans la conquête de la fameuse position sociale, qu'ils 
pourront éventuellement décrocher... et voilà que se pose la question 
du contrôle de la sexualité chez un lot 
d'êtres humains, en l'occurrence cette même masse étudiante. 

! 

Voudrait-on une jeunesse au visage de l'ordre et de la retenue, une 
jeunesse aux traits puritains? 
11 devrait déjà être acquis qu'un individu, quel qu'il soit, ait le droit de 

choisir lui-même l'étiquette, ia morale ou je ne sais trop quoi qu'il 
apposera sur sa vie sexuelle, sans qu'on lui impose . un Bien ou un Mal, 
qu'ils soient de nature religieuse ou non. Si les chambres mixtes 
donnent aux, étudiants la possibilité de se satisfaire sexuellement, donc 
d'être heureux en dehors des périodes dites éducatrices que le CEGEP 
leur donne, cela ne peut que rendre la situation plus vivable. Il serait 
véritablement stupide de débattre ou pire d'interdire les chambres 
mixtes de résidences, pour CEGEP comme universités. - 

 

Quand des "problèmes de "guerre,- d'exploitation, de pauvreté 
semblent irrémédiablement acceptés, comme s'ils étaient des valeurs 
culturelles, et qu'on se casse la tête si oui ou non un gars - peut 
coucher avec une fille, on peut se poser de sérieuses questions sur le 
devenir de la nature humaine.  Quand tombera la bombe atomique et ■
que vos fils, vos filles et vous disparaîtrez, vous ne demanderez plus si 
votre fille est pucelle, si votre garçon se masturbe ou a des relations 

horno ou 
hétérosexuelles; vous 
n'y pourrez plus rien. 
Les tabous sexuels 

n'engendrant que 
haine auront préservé 
la chasteté hypocrite 
de notre civilisation, 
mais elle sera la 
cause de notre perte. 
Pour conserver notre 
pudeur et l'autorité, 
nous consentirons et 
provoquerons, à 
moins de changer, la 
destruction du 
monde». (A.S. Neil, 
Libres Enfants de 
Summerhill). 

Montréal (Spéciale). — « La situation est 
tellement grave qu'avant de penser à la 
moderniser, il faut penser à la sauver. » 

C'est ce qu'a déclaré l'interprète de M.    
J.H.J.H.J.H.J.H. Robertson, vice-président et 
directeur général de. ta compagnie Domiar, 
en ce qui a trait à son usine à Windsor. 

Selon M. Rpbcrtson, les projets de 
réaménagement de l'usine de Windsor ne 
sont même plus sous étude et sont devenus 
hors de questions à la suite de la décision du 
gouvernement Nixon d'imposer une surtaxe 
de 10 pour cent. 

Les mesures dn gouvernement américain 
auront des implications sérieuses. C'est 
pourquoi, la Domtar travaille présentement 
en collaboration avec les ministères des 
Industries et du commerce du gouvernement 
Fédérai et provincial pour parer à la 
situation. 

M. Robertson a fait savoir que la Domtar 
a demandé, non de l'argent, mais une 
exemption de taxes pour les papiers fins 
qui. se rendent aux Etais- Unis. Il a souligné 
être d'accord qu'en demandant l'aide du 
gouvernement 

ASBESTOS — M. Yvon Couture, porte-
parole de la Canadian John's Manville, a 
avoué, lors d'une entrevue en réponse à un 
journaliste qui l'interrogeait, que cette firme 
ne finit pas les produits à Asbestos 
seulement pour des raisons de rentabilité. 

Le gouvernement fédéra] lui a octroyé 
quelque 5309,000 pour le maintien 
d'emplois dont le nombre est connu de 
personne. 

M. Couture a révélé que la compagnie 
n'a pas encore touché la subvention basée 
sur une estimation de 250 emplois. On sait 
que la manufacture existant auparavant 
employait 450 ouvriers. Cependant, ces 
changements n'ont apporté aucune mise à 
pied, les sans-travail étant réintégrés à 
d'autres fonctions. Selon M. Couture, la 
CJM regarde toujours la possibilité de pro-
duire de nouveaux produits. 

ChantageChantageChantageChantage    
Par ailleurs, M. Couture a catégori-

quement nié que cette firme aie fait chanter 
la population d'Asbcstos et ks - 
gouvernements en menaçant tout le monde 
de quitter Asbestos pour s'installer en 
Ontario. Scion M. Coulure, cette menace a 

pris naissance dans les journaux et si les 
autorités de la ville en ont fait mention c'est 
leur affaire. 
M.M.M.M. Coulure a souligné que la CJM ne 

serait peut-être allée nulte part. Ce dernier a 
affirmé également n'avoir aucune idée quant 
aux chances de grossir l'usine de 
transformation. M. 
québécois, le gouvernement fédéral, n'en 
aura pas moins le dernier mot à dire. La 
Domtar fait pression pour .' obtenir cc 
privilège depuis l'imposition de la surtaxe 
auprès des gouvernements. « Il est 
difficile de prévoit quand le gouvernement 
donnera sa réponse. Si le gouvernement 
dit non, ■ ia situation sera très difficile à 
Windsor ». dit-il. 

M. Robertson a cependant fuit savoir 
que jusqu'à ce que la compagnie ail une 
réponse du gouvernement, tout continuera 
comme avant. 

Par ailleurs, à la question à savoir s'il 
est vrni que l'usine fermera ses . portes 
d'ici deux ans, il a souligne qu'il n'a eu 
aucune décision du genre. 

Par contre, dans l'éventualité où le 
gouvernement refuse à lu demande. M. ■ 
Robertson a déclaré qu'il est impossible de 
répondre à la question à savoir si l'usine 
fermera les portes ou s'il y aura des fortes 
mises à pied, a 1] est impossible de 
répondre à cette question avant d'avoir 
entendu la réponse du gouvernement » 
dit-il. 

et le lendemain sur La 
Tribune !c premier ministre annota U * 
çait que de nouveaux avantages fiscaux étaient 
concédés à la Domtar. /| 

Couture a insisté sur le fait qu'uni grande 
partie du produit est exportée Il a fait 
ressortir qu'il coûte moins cher de faire 
venir les matières premières dans les pays 
pour cire transformes que de faire venir 
les produits nécessaires pour en opérer la 
finition et ainsi vendre des produits 
vraiment confectionnés au Québec. 

M. Couture s'est abstenu de répondre à 
la question à savoir quel montant des 
profils ou pourcentage est réinvesti au 
Québec. Il 3 fait remarquer que la- 
compagnie n'a pas de bilan financier. M. 
Couture a par la suite fait savoir que 
d'autres usines existent dans d'antres pays. 

Par contre, M. Couture a maintenu que 
les usines de transformations sont 
installées près de Toronto parce que îe 
marché est à proximité. I! a souligné qu'il 
n'existe pas de tels marchés au Québec. A 
l'objection à l'effet que le marché se 
créerait de soi puisqu'à Asbestos on a les 
matières premières, lesquelles n'existent 
que dans «tic région et en Russie. M. 
Couture s'est contenté d'affirmer qu'uhc 
compagnie existe pour sa « rentabilité ». 
La CJM :st une compagnie américaine. 

D'autre part, M. Couture a affirmé que 
les compagnies sont dirigées par le 
gouvernement:, niant complètement que 
les compagnies édictent les lois aux 
gouvernements...

 
Pierre 
Brisson

 

Voici on « exempleVoici on « exempleVoici on « exempleVoici on « exemple----type » des type » des type » des type » des 
articles que la Tribune ne publie articles que la Tribune ne publie articles que la Tribune ne publie articles que la Tribune ne publie 
pas ou retarde indéfiniment la pas ou retarde indéfiniment la pas ou retarde indéfiniment la pas ou retarde indéfiniment la 
publication ou encore elle les publication ou encore elle les publication ou encore elle les publication ou encore elle les 
cache dans un coin si elle se voit cache dans un coin si elle se voit cache dans un coin si elle se voit cache dans un coin si elle se voit 
obligée d'en faire la publicatobligée d'en faire la publicatobligée d'en faire la publicatobligée d'en faire la publication. ion. ion. ion. 
C'est la liberté de presse qui existe C'est la liberté de presse qui existe C'est la liberté de presse qui existe C'est la liberté de presse qui existe 
dans nos massdans nos massdans nos massdans nos mass----media régionaux...media régionaux...media régionaux...media régionaux...    
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aux élections fédérdes! 
SHERBROOKE SHERBROOKE SHERBROOKE SHERBROOKE ———— Le midis Le midis Le midis Le midis---- «t d'amiante pour modifier les reconnu cependant qu'il y avait à la version "revue et corri «t d'amiante pour modifier les reconnu cependant qu'il y avait à la version "revue et corri «t d'amiante pour modifier les reconnu cependant qu'il y avait à la version "revue et corri «t d'amiante pour modifier les reconnu cependant qu'il y avait à la version "revue et corri---- .les ministères qui ont .les ministères qui ont .les ministères qui ont .les ministères qui ont----apportéapportéapportéapporté    vre blanc, a débuvre blanc, a débuvre blanc, a débuvre blanc, a débuté ses té ses té ses té ses 
travaux tfcm de certaines mesures contravaux tfcm de certaines mesures contravaux tfcm de certaines mesures contravaux tfcm de certaines mesures contre Maurice Tessier a déclaré recommandations. importâmes eu consultation, gée". du livre blanc. Je ministre Maurice Tessier a déclaré recommandations. importâmes eu consultation, gée". du livre blanc. Je ministre Maurice Tessier a déclaré recommandations. importâmes eu consultation, gée". du livre blanc. Je ministre Maurice Tessier a déclaré recommandations. importâmes eu consultation, gée". du livre blanc. Je minis---- les modifications. H est cepea les modifications. H est cepea les modifications. H est cepea les modifications. H est cepea----,,,,    en en en en 
avrH 1971 et devait faire ternies au Livre blanc, le miavrH 1971 et devait faire ternies au Livre blanc, le miavrH 1971 et devait faire ternies au Livre blanc, le miavrH 1971 et devait faire ternies au Livre blanc, le mi----    a préli préli préli préli---- In In In Interrogé longue ment terrogé longue ment terrogé longue ment terrogé longue ment h i e rh i e rh i e rh i e r  tre responsable de l'OPDQ pour responsable de l'OPDQ pour responsable de l'OPDQ pour responsable de l'OPDQ pour dani demeuré très vague sur . demeuré très vague sur . demeuré très vague sur . demeuré très vague sur .    rapport un an plus tard. Or, le nistre Tessier a reconnu qu'ilrapport un an plus tard. Or, le nistre Tessier a reconnu qu'ilrapport un an plus tard. Or, le nistre Tessier a reconnu qu'ilrapport un an plus tard. Or, le nistre Tessier a reconnu qu'il    
pressions effectuées pressions effectuées pressions effectuées pressions effectuées pa rpa rpa rpa r  les minaire du Livre blanc sur le après les minaire du Livre blanc sur le après les minaire du Livre blanc sur le après les minaire du Livre blanc sur le après----midi par les journalistes la midi par les journalistes la midi par les journalistes la midi par les journalistes la r ég i o nr ég i o nr ég i o nr ég i o n  administrative de k refus des ministères de por administrative de k refus des ministères de por administrative de k refus des ministères de por administrative de k refus des ministères de por----    Livre blanc, dans sa version Livre blanc, dans sa version Livre blanc, dans sa version Livre blanc, dans sa version 

fallait agir le plus rapidementfallait agir le plus rapidementfallait agir le plus rapidementfallait agir le plus rapidement    
r le® modifications apportées • l'Estrie, a précisé que ce' sont .ter la respowiabOié des r le® modifications apportées • l'Estrie, a précisé que ce' sont .ter la respowiabOié des r le® modifications apportées • l'Estrie, a précisé que ce' sont .ter la respowiabOié des r le® modifications apportées • l'Estrie, a précisé que ce' sont .ter la respowiabOié des 
recomrecomrecomrecom----    "revue et corrigée", "revue et corrigée", "revue et corrigée", "revue et corrigée", 
eat officieleat officieleat officieleat officiel---- possible, possible, possible, possible,    
manmanmanmanratioas contenues au Livreratioas contenues au Livreratioas contenues au Livreratioas contenues au Livre    lement lancé dans le public un II a expliqué que les lement lancé dans le public un II a expliqué que les lement lancé dans le public un II a expliqué que les lement lancé dans le public un II a expliqué que les 
minisminisminisminis----    
blanc.blanc.blanc.blanc.    an après la date prévue, ' tères ont été priés dean après la date prévue, ' tères ont été priés dean après la date prévue, ' tères ont été priés dean après la date prévue, ' tères ont été priés de prendre Au  prendre Au  prendre Au  prendre Au 
chapitre de l'amiante Ce délai est tout à fait norchapitre de l'amiante Ce délai est tout à fait norchapitre de l'amiante Ce délai est tout à fait norchapitre de l'amiante Ce délai est tout à fait nor----    ---- en considéré:«r> dan en considéré:«r> dan en considéré:«r> dan en considéré:«r> dan----, l'étude, l'étude, l'étude, l'étude    
principalement, laprincipalement, laprincipalement, laprincipalement, la---- version pré version pré version pré version pré----    mal. devait préciser le_ mal. devait préciser le_ mal. devait préciser le_ mal. devait préciser le_ 
«niais«niais«niais«niais----    ---- de 1p de 1p de 1p de 1p    • • • • --------    

SHERBROOKE SHERBROOKE SHERBROOKE SHERBROOKE ———— Au Au Au Au cours, d'une conférence ■de 
presse à la Place des syndicats, à la fin de l'après-midi d'hier, M. 

Guy Léyesque, coordonnateur du Front commun inter-syndical pour 
Sherbrooke et la région, a déclaré que deux syndiqués auraient été menacés 

avec une arme à feu par le juge Benoit Turmel, au palais de justice de 
Sherbrooke, hier avant midi. 

 

Trois cas précis; -L'étude 

Sherbrcoke-Msgog-Grford -Votre 

décision concernant le CELEF,à 

Sherbrooke -La. route chez Qmer 

Dionne,dans 

le -comté de 

Coœoton. 

Le patronage: 

"Donnez-moi uves!" 
 

————Robert BourassaRobert BourassaRobert BourassaRobert Bourassa    
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GM EST Si PUISSANTE 

QUE WASHINGTON A PEUR 

2 U. TRIBUNE, SHERBROOKE, VENDREDI, 26 JANVIER 1973 

es compagnies n'ont pas eu d'in elles 

aient été consultées... 
 

 

Chose certaine, a Chose certaine, a Chose certaine, a Chose certaine, a 
commenté le commenté le commenté le commenté le 
ministre, des hautsministre, des hautsministre, des hautsministre, des hauts----
fonctionfonctionfonctionfonctionnaires tant naires tant naires tant naires tant 
provinciaux que féprovinciaux que féprovinciaux que féprovinciaux que fé----
déraux, analysent déraux, analysent déraux, analysent déraux, analysent 
actuellement la actuellement la actuellement la actuellement la 
question des, zones question des, zones question des, zones question des, zones 
spéciales * au spéciales * au spéciales * au spéciales * au 
Québec.Québec.Québec.Québec.    
D'D'D'D'autre part, il a dit autre part, il a dit autre part, il a dit autre part, il a dit 
esoéesoéesoéesoé---- ' rer m» les  ' rer m» les  ' rer m» les  ' rer m» les 
projets mûrementprojets mûrementprojets mûrementprojets mûrement    

hier qu'il n'y avait pas «i de contenues dans ia hier qu'il n'y avait pas «i de contenues dans ia hier qu'il n'y avait pas «i de contenues dans ia hier qu'il n'y avait pas «i de contenues dans ia 
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minaare du Livre minaare du Livre minaare du Livre minaare du Livre 
blase sur le grandes compagnies de textile blase sur le grandes compagnies de textile blase sur le grandes compagnies de textile blase sur le grandes compagnies de textile 
développement de l'Estrie, il adéveloppement de l'Estrie, il adéveloppement de l'Estrie, il adéveloppement de l'Estrie, il a    
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VOS PECHES, VOS PECHES, VOS PECHES, VOS PECHES, 
VOTRE ENFER, VOTRE ENFER, VOTRE ENFER, VOTRE ENFER, 
MESSEIGNEURS MESSEIGNEURS MESSEIGNEURS MESSEIGNEURS 
L'ETAT ETL'ETAT ETL'ETAT ETL'ETAT ET    

{L'EGL{L'EGL{L'EGL{L'EGL
ISE VOTRE ORDRE ET ISE VOTRE ORDRE ET ISE VOTRE ORDRE ET ISE VOTRE ORDRE ET 
VOTREVOTREVOTREVOTRE    

[DEMOCR[DEMOCR[DEMOCR[DEMOCR
ATIE TOUT COMME ATIE TOUT COMME ATIE TOUT COMME ATIE TOUT COMME 
VOTRE SALEVOTRE SALEVOTRE SALEVOTRE SALE    

[JUSTI[JUSTI[JUSTI[JUSTI
CE AU NOM DE LA CE AU NOM DE LA CE AU NOM DE LA CE AU NOM DE LA 
LILILILIBERTE, DEBERTE, DEBERTE, DEBERTE, DE    

[L'AMOUR, DE [L'AMOUR, DE [L'AMOUR, DE [L'AMOUR, DE 
L'HOMME FOUTTEZL'HOMME FOUTTEZL'HOMME FOUTTEZL'HOMME FOUTTEZ----
VOUS LES AU VOUS LES AU VOUS LES AU VOUS LES AU CUL  . . . /CUL  . . . /CUL  . . . /CUL  . . . /     
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S'IL ï A DES BESSEMELANGLS- AVEC 
D'AUTRES REGIONS DUKEBEK, NE CROIE2 PAS 
QU'IL " S'AGIT. DE COÏNCIDENCES, -MAIS 
EIEN PLUTOT DE LA RANÇON : D'UN lv̂ IvlE 
GOUVERNEMENT. 
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"...je fers^i 'un orgue de la prande machine 

elle crachera par ondes des avions bouffons 

la pluie sera à percussion de fraîcheur 

elle est arrivée l'heure des clochers électroniques  

nous partons '.j'ai le coeur qui chavire 

l'Ivresse glisse en moimn printemps de rosée 

la journée m'appartient dans nos regards 

je creuse dans nos âmes des sourires de joie 

ah ïqu'il est beau et jeune ce soleil • 

tu es doux je te pénètre je te bois 

0 liberté '. je coule en ton visage de fumée 

j'accouche de couleurs de rires 



 

 

dans cette enfance reconquise.., w
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Ifiŝ 'Û àji) JjL> JUOijihïJuJ /ŝ rC Jt'ji 
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ÙiJ/trUJ M^^zœ^jj^JLàOjJJjU

 
 

 

/̂ ù̂errt̂ LiJ ilJ /IjZAOtiO AU*-! ÎH>\ 
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Ne nous dites ps3 qu'il y 
des erreurs, qu'il y a des 
fautes d'ortogrsphe un peu 
partout, que les textes ne 
sont pas droits, que les 
dessins et les tableaux 
manquent de finition,nous le 
savons. Quand le livre sera 
publier pour la bourgeoisie, 
il sera selon les règLes de 
la littérature bourgeoise où 
la présentation est plus 
importante que le contenu.
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